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Nouvelles decouvertes ä Martigny
Forum Claudii Vallensium

Franpois Wible

A Martigny, depuis 1973, les chantiers
de fouilles se succedent ä un rythme
soutenu. Une synthese sommaire de
l'ensemble de nos connaissances - jus-
qu'en 1980 - de la ville antique a paru
recemment dans la serie »Guides
Archeologiques de la Suisse«!. Nous n'y
reviendrons donc pas.

Comme 1'activite de notre bureau a ete
considerable en 1981, il nous a paru utile

d'en presenter ici quelques resultats
particulierement interessants. Nous
n'evoquerons pas les travaux entrepris
sur le site de Pamphitheätre qui, s'ils
furent importants, n'ont pas apporte
d'elements fondamentaux pour sa con-

naissance2; l'evacuation d'une bonne
partie des materiaux qui l'encom-
braient a toutefois mis en evidence ce
monument d'une maniere assez spec-
taculaire (fig. 2). Ces travaux se pour-
suivront des le printemps.
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Martigny VS, Forum Claudii Vallensium. Plan archeologique. Ech. 1:4000.
Martigny VS, Forum Claudii Vallensium. Gesamtplan.
Martigny VS, Forum Claudii Vallensium. Planta generale.
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Insula 6

Secteur sud-ouest; parcelle No 10629
(fig. l,I.3-15.18b)

Le projet de construction d'un immeu-
ble et d'un garage souterrain a motive
notre Intervention sur ce site. Les fouilles

sont achevees ä Femplacement de
l'immeuble qui est actuellement en
construction, mais pas sur celui du
garage souterrain, situe plus au sud-
ouest; elles reprendront ce printemps.
Nous ne saurions donc presenter ici
qu'un etat sommaire de la question:
l'etude du materiel ceramique, tres
abondant, des monnaies (plus de 300,
datant des He ou Ier siecle avant notre
ere - republicaines et gauloises du type
dit »de Martigny«3 - ä la fin du IVe siecle

apres J.-C.) et des innombrables
objets en bronze et en fer, n'a pas encore
ete entreprise.
Les vestiges reperes en 1981 se situent
le long de la rue du Nymphee, non loin
du carrefour forme par cette derniere et
la rue Principale, ä fest du temple gallo-
romain I (fig. 3). Ce secteur est contigu
aux structures decouvertes par C. Si-
monett en 1938/394, dans l'angle ouest
de l'insula; il en est separe par un etroit
ambitus rempli, selon l'archeologue gri-
son, de materiel de Fepoque de Fempe-
reur Claude (41-54 apres J.-C). Les
nouvelles fouilles nous ont permis de
nous conforter dans Fhypothese formu-
lee dans le guide: le chantier n'ayant re-
vele la presence ni d'un portique bien
constitue, ni de boutiques, la fabrica
que mentionne une inscription
decouverte pres du carrefour5 ne saurait
se situer que dans Fangle ouest de
l'insula 6. A cet emplacement, C. Simo-
nett a en effet mis au jour quelques
locaux de dimensions modestes; ces
derniers etaient bordes par un beau

fig-2
L'amphltheätre en cours de degagement, en automnel981, du sud-est. Photo MichelDarbellay, Martigny.
Das Amphitheater während der Ausgrabung im Herbst 1981.

L'anfiteatro nel corso dei scavi dell'autunno 1981.
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fig. 3
L'insula 6 et ses alentours. En noir, les fouilles de 1981. Ech. 1.
Insula 6 und benachbarte Gebäude. Schwarz: Grabungen 1981.
Insula 6 e edifici viclni. In nero: scavi del 1981.'
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fig- 4
Insula 6, fouilles 1981. Vue generale du secteur mis au jour en 1981, du sud-est. Au premierplan, les
locaux chauffes 42 et 44, puis le grand depöt avec ses trois bases depilier. A Tarriere plan, les deux cours
bordees par l'ambltus (non yisible, mais situe immediatement en limite du chantier).
Insula 6, Grabungen 1981. Übersichtsfoto mit den Räumen 42 und 44 im Vordergrund und der Halle im
Hintergrund.
Insula 6, scavi del 1981. Vista generale dei scavi. In prima linea i localt 42 e 44.

fig-5
Insula 6, grand depöt. La base, en calcaire, dupi-
lier central, et ses importantesfondations, du sud.
Les deux autres bases reposaient ä meme le sol.
Insula 6, grosse Halle. Kalksteinbasis des zentralen

Stützpfeilers.
Insula 6, grande sala. Zoccolo di pietra calcarea
della colonna centrale.
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fig- 7

Insula 6. La plante en mortier sur laquelle repo-
sait(ent) la ou lespoutre(s) du seuil amenage entre
le grand depöt et la cour attenante, vue du sud-est.
On remarque bien Tencastrement de la poutre
dans la mafonnerie du piedrott.
Insula 6. Abdruck des grossen Schwellbalkens
zwischen grosser Halle und Hof.
Insula 6. Impronta della grande soglta tra sala e
cortile.

fig-6
Insula 6. Mur du grand depöt, couche dans un local attenant, vu du nord-ouest. Les fleches tndiquent les assises reperees.
Insula 6. Umgestürzte Mauer der grossen Halle.
Insula 6. Muro rovesclato della grande sala.
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fig. 8a
Insula 6. Le llnteau et le montant defenetre, en schiste, decouverts dans la
cour attenant au grand depöt. Longueur dujalon: 1 m.
Insula 6. Fensterrahmen aus Schiefer mit den Löchern für das Eisengitter.
Insula 6. Architrave e imposta della finestra con i buchiper la griglia.

fig-8b
Insula 6. Reconstitution de la fenetre avec ses barreaux.
Insula 6. Rekonstruktionszeichnung des Fensters mit dem Eisengitter.
Insula 6. Ricostruzione della finestra a griglia.

portique, avec son mur d'appui forme
de grandes dalles de marbre ou de
calcaire, sur lequel reposaient encore
quelques bases de colonne. Ce sont lä
certainement les vestiges du portique et
de quelques-unes des six tavernes de
l'inscription. Quant ä Fauditoire chauffe

(auditorium hypocaustum), situe
vraisemblablement plus au nord-est, il n'a
pas encore ete repere.

Les constructions dans leur etat dernier
(Ille siecle apres J.-C.)

A ce jour, seul le dernier etat des
constructions est saisissable (fig. 3.4). En
bordure de V ambitus decouvert par C.
Simonett se trouvaient tout d'abord
deux cours qui communiquaient par
un seuil. La seconde s'ouvrait sur un
portique dont on a retrouve de pauvres
vestiges, le long de la rue du Nymphee;
cette cour comprenait ä Fest un petit
local dont la destination nous est
inconnue. Le sol de ces cours etait constitue

de gravier et de tres nombreux
fragments de tuile provenant des refec-
tions successives des toitures des
locaux avoisinants et evitant que, par
mauvais temps, le sol ne se transforme
en bourbier.
Venait ensuite un grand depöt de plus
de 200 m2, dont le sol en mortier assez
grossier etait tres resistant; Fenduit en
simple mortier qui recouvrait ses murs
etait encore bien conserve. Les trois

blocs en pierre taillee reperes dans l'axe
de ce depöt constituaient les bases des

piliers qui supportaient la toiture (fig.
5). Les murs, larges d'env. 60 cm (deux
pieds romains) devaient avoir une hauteur

assez considerable; ils mesuraient
en tout cas plus de 4,20 m. Un pan de

mur tombe a en effet ete retrouve ä Fest
de ce depöt, dans un petit local contigu;
on y a pu reperer plusieurs pianies sepa-
rant les differentes assises hautes de
deux pieds romains (fig. 6). Cette
maniere de faire (reglage d'assise tous les
60 cm) est courante ä Martigny, notamment

pour les edifices publics (amphi-
theätre, thermes, etc.), mais aussi pour
des bätiments prives d'une certaine
importance.

Le grand depöt s'ouvrait non pas sur le
portique, mais, au nord-est, sur une
cour interieure, par un large seuil fait
d'une poutre de bois encastree dans la
maconnerie. Cette poutre etait longue
d'env. 4,20 m, large de 48 cm et haute
d'env. 25 cm6 (fig. 7). Sur cette cour
interieure s'ouvrait egalement un local
pourvu d'un sol en mortier ainsi qu'une
salle partiellement chauffee au moyen
d'une installation d'hypocauste, plus au
nord-est. Dans cette cour furent retrouves,

parmi les vestiges d'un mur couche,

le linteau et un montant d'une
fenetre, en schiste. Cette fenetre etait
pourvue de barreaux en fer (onze verti-
caux, trois horizontaux) dans un cadre
d'env. 90 cm de cöte (fig. 8). L'emplace-

ment du mur dans lequel etait amena-
gee cette fenetre n'a pas pu etre recon-
nu; il se situait en dehors de la limite de
nos fouilles, sous un chemin. On peut
signaler qu'une grille de fenetre, d'une
technique toute differente cependant, a
dejä ete trouvee ä Martigny par C.
Simonett en 1938/39. Selon A. Mutz,
cette grille fermait une ouverture d'env.
30 x 60 cm, dont le cadre etait en bois7.

L'espace compris entre le grand depöt
et la limite de nos fouilles, au sud-est,
semble n'avoir ete occupe, dans un
dernier temps, que par deux salles de
dimensions modestes et par un vaste
local de Service (fig. 4.9). Les deux salles
42 et 44 ont une histoire assez compli-
quee: ä l'origine, elles etaient accessi-
bles par un petit vestibule (44 b), pro-
longe d'une sorte de reduit (44 c). Dans
chaque salle etait amenagee, encastree
dans le mur sud-est, une petite chemi-
nee de forme semi-circulaire (fig. 10).
Les parois de ces cheminees etaient
composees de fragments de tuile (avec
de nombreuses pierres dans la partie
interieure de celle du local 42) recouverts
ä l'origine d'une couche d'argüe. Les
deux foyers, situes quelques centime-
tres au-dessus du sol en mortier de ces
locaux, etaient aussi en fragments de
tuile. Le foyer et les parois laterales de
la cheminee de la salle 42 formaient
une petite saillie par rapport au pare-
ment du mur.
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fig-9
Insula 6. Plans schematlques des locaux 42 et 44: a dans un premier etat, avec les chemlnees - b dans un etat posterieur, avec l'hypocauste et le chauffage par
canal.
Insula 6. Schematischer Plan der Räume 42 und 44 in zwei verschiedenen Bauphasen.
Insula 6. Planta schematica del locall 42 e 44 In due fasi di costruzione differentl.
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fig. 10a
Insula 6, coupe ä travers le mur sud-est et la
cheminee du local 42. Ech. env. 1:40.
Insula 6, Raum 42. Schnitt durch das Cheminee.
Insula 6, locale 42. Taglio attraverso il camtnetto.
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fig. 10b
Insula 6, local 42. La cheminee encastree dans un
mur, vue du nord-ouest.
Insula 6, Raum 42. Blicke auf das Cheminee.
Insula 6, locale 42. Vista sui camtnetto Incastrato
nel muro.
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fig. 10c
Insula 6, local 44a. La cheminee encastree dans
un mur, vue du nord-ouest.
Insula 6, Raum 44a. Das In die Mauer eingelassene

Cheminee.
Insula 6, locale 44 a. Vista sui camtnetto.

Ces deux salles seront completement
transformees par la suite: on y amena-
gera un Systeme de chauffage original
combinant l'hypocauste classique et le
chauffage par canal (fig. 9b.11). Seul
Fespace 44a fut pourvu d'une infra-
structure de pilettes et de suspensurae
reposant sur son ancien sol. Son mur
sud-ouest fut arase au niveau superieur
des pilettes. Trois tubuli, dans les angles
ouest et nord, assuraient le tirage neces-
saire. L'air chaud provenait du praefur-
nium (foyer) construit dans le vaste
local attenant au sud-est. Les autres
espaces furent remblayes et Fon amena-
gea ä travers le vestibule et la salle 42 un
canal en L recouvert de dalles de schiste,

dont le fond etait constitue par les
anciens sols. Un seul tubulus, dans
Fangle ouest du local 42, assurait la cir-
culation de Fair chaud dans le canal.
Au-dessus de ces structures furent cou-
les des sols en mortier contenant des

petits morceaux de tuile ou de brique.
Ainsi, les espaces 44a, b et c ne for-
ment plus, des lors, qu'un seul local. A
l'exception du secteur de l'hypocauste
proprement dit (44 a), les sols de ces
locaux etaient parfaitement bien conserves

au moment de leur decouverte.
Les cheminees semi-circulaires furent
evidemment bouchees. On communi-
quait d'une salle ä l'autre par un seuil
en calcaire, qui a conserve les cavites
d'encastrement de deux crapaudines
dans lesquelles pivotaient les gonds des
portes. Vu la largeur du seuil (94 cm), il
se pourrait bien que les deux crapaudines

aient ete utilisees successivement
et non pas simultanement: une des
cavites a du etre taillee en un deuxieme
temps, lorsqu'on voulut changer de
Position l'axe de la porte. A cet endroit, du
reste, le seuil etait en remploi. Les
montants etaient faits en planches dont
des restes calcines ont ete retrouves

dans une sorte de rainure formee par la
maconnerie et la butee du lit d'attente
des anciens montants de la porte.
Aussi etrange que cela puisse paraitre,
Facces ä ces salles chauffees se faisait
par le vaste local dans lequel se trouvait
le foyer et dont le sol etait constitue,
pour Fessentiel, de limon brüle melan-
ge ä des cendres. Dans Fangle nord de
ce local, on a retrouve, ä proximite du
foyer en dalles de schiste, deux bases de
potence (l'une etait constituee d'une
partie de meule en remploi) ainsi qu'
une etrange fosse remplie de materiel,
dont les parois nord-ouest et nord-est
etaient constituees de dalles de schiste
disposees presque verticalement; ces
dalles avaient, semble-t-il, pour fonction

d'eviter le minage des fondations
des murs (fig. 12).
Dans une ultime etape, la salle 42 ne fut
plus chauffee par son sous-sol; la petite
cheminee de Fangle ouest fut detruite
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fig. 11

Insula 6. Vue des locaux 42 et 44 apres enlevement
des suspensurae et des dalles recouvrant le canal,
du nord-est.
Insula 6. Blick aufdie Räume 42 und 44 und die
später eingebaute »Hypokaust«heizung.
Insula 6. Vista sui locall 42 e44 e suipiü cardivo
»ipocausto«.
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Insula 6. Hangle nord du grand local de chauffe
contigu aux locaux 42 et 44, du sud-est. On distingue

bien le foyer du praefurnium, et, ä droite, la
fosse avec ses dalles laterales. Une base depotence
est encore visible entre les deux structures. Une autre

se trouvalt dans Vangle, derriere la fosse.
Insula 6. Das Praefurnium für die Räume 42 und
44.
Insula 6. II praefurnium per l locall 42 e 44.
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fig-13
Insula 6, local 42. Le foyer semi-ctrculaire
construit dans Vangle est du local, vu de l'ouest.
Insula 6, Raum 42. Die halbrunde Herdstelle aus
der letzten Bauphase.
Insula 6, locale 42. II focolare a semicerchio.

et, ä son emplacement, le mur fut recre-
pi. La salle etait neanmoins chauffee
par un foyer semi-circulaire, constitue
de fragments de tuile lies au mortier,
amenage pres du seuil d'entree, dans
Fangle est (fig. 13).

Quelques dalles de la rue du Nymphee
ont encore ete retrouvees in situ (fig.
14); elles pouvaient etre de dimensions
tres considerables. Comme c'est gene-
ralement le cas ä Martigny, elles se si-
tuaient ä un niveau tres eleve par
rapport ä celui des vestiges conserves et
surtout ä celui des derniers niveaux
d'occupation constates dans les locaux
fouilles de l'insula 6.
Quelques murs de facade des constructions

qui bordaient la rue du Nymphee
au sud-ouest ont ete reperes ä l'occasion

de la pose d'un collecteur d'egouts,
immediatement en dehors des limites
de notre chantier.
Dans ce secteur de la rue, les fouilles
seront reprises au printemps, de meme
que dans quelques locaux appartenant
ä l'insula 6 que nous n'avons pas eu le
temps d'explorer exhaustivement en
1981.

Quelques trouvailles

Cachet d'»oculiste« (fig. 15): Une des
decouvertes les plus interessantes faites
sur ce chantier (parmi les objets qui ne
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necessitent pas de restauration propre-
ment dite), fut celle d'un petit cachet en
schiste brun8 que, pour simplifier, nous
appellerons cachet d'»oculiste«9, bien
que ce terme soit probablement impro-
preio.
Sur ses deux plus grandes tranches est

grave un texte en lettres disposees de
droite ä gauche et retournees. L'em-
preinte sur la preparation ophtalmique
pouvait donc etre lue ä Fendroit. Sur sa
face superieure se trouve la lettre D
(precedee d'une autre lettre, peut-etre:
le cachet est en effet endommage ä cet
endroit) et sur une petite tranche, la lettre

B. Les textes peuvent se lire ainsi:

IVICVICTORIS

DECENTETVPIM

/. Vic(torii) Victoris / decentetu(m)^
p(ost) im(petum)
(Onguent) »doublement piquant«, apres
un acces (d'inflammation des yeux) de
I. Victorius Victor

6; -¦ '§flwvr**.PPE;i. ¦i
fig-14
R ue du Nymphee. Quelques dalles delarue decouvertes

en bordure du chantier.
Rue du Nymphee. Mächtige Platten bedeckten die
römische Strasse.
Grandi lastre dipietra ricoprivano la strada romana.

IVICVICTORIS

LENEMCONT LI

/. Vic(torii) Victoris / lenem(entum)^
cont(ra) li(ppitudinem)
Onguent apaisant contre finflamma-
tion des yeux de I. Victorius Victor

Le prenom de Foculiste (ou du fabri-
cant, du depositaire, etc., de Fonguent)
fait difficulte:

I n'est Fabreviation d'aucun prenom
(praenomen) latin. A notre avis, il faut
lire I(ulius): c'est en effet le seul nom
qui vient immediatement ä Fesprit.
L'abreviation est inhabituelle, mais on
en trouve quelques exemplesl3. C'est
un gentilice extremement repandu
dans tout le monde romain. Cependant,

plutöt que d'attribuer ä notre
personnage deux gentilices, Iulius et
Victorius, preferons-nous considerer le
premier comme une sorte de pre-
nomi4.
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Cachet d'»ocullste« en schiste, decouvert en 1981. Ech. 2:1 (dessin 1:1). Photos Pierre Dubuis, Sion.
Augensalbenstempel aus Schiefer.
Timbro di unguento per occhi.

fig. 16
Ventouses en bronze, decouvertes en 1975. Ech.
2:3.
Schröpfköpfe aus Bronze.
Ventose di bronzo.
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fig. 17
Ventouses sur leur support, trouvees dans une tombe

de medecin ä Bingen (Allemagne). (Voir note
20).
Schröpfköpfe an einem Ständer, aus dem Arztgrab
von Bingen.
Ventose in un sopporto, trovate nella tomba di un
medico a Bingen.
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Une deuxieme difficulte reside dans

f Interpretation de la fin de la seconde
ligne du second texte: le cachet est cas-
se ä cet endroit ette texte tres abrege.
Nous lisons CONT LI15 et restituons
cont(ra) li(ppitudinem)^. Or, sur les ca-
chets, la maladie des yeux est presque
toujours precedee de la preposition ad
et non pas contra. II existe cependant
trois cachets qui attestent Femploi de

contra, sous une forme ou sous une au-
trel7. Ainsi, notre restitution nous
apparait fondee.
A notre connaissance, le cachet de

Martigny est le dixieme decouvert sur
sol suisse (trois ä Bern-Enge, un ä

Äugst, ä Avenches, ä Kaiseraugst, ä

Orbe/Bosceaz, ä Lousonna/Vidy et ä

Vindonissa). Dans leur grande majorite,
ces cachets ont ete trouves en France,

en Rhenanie et en Angleterre. II y
en a une forte concentration en Gaule
Belgique, autour de Reims; cette cons-
tatation est toutefois difficile ä Interpreter.

Ils sont generalement dates des He,
Ille et IVe siecles de notre ere.

Le cachet de Martigny a ete decouvert
dans une couche de demolition, au-dessus

du seuil sud-est de Fespace 44, avec
du materiel des He et Ille siecles apres
J.-C. Son contexte de trouvaille ne nous
apporte aucune Information supple-
mentaire; c'est regrettable dans la
mesure oü, mis ä part le nom de la personne

qui Fa probablement fait graver, ce
cachet n'est pas tres original. Les mala-
dies et les collyres qu'il mentionne sont
en effet connus depuis longtempsl8.

Ce n'est pas la premiere fois qu'une
activite medicale ou paramedicale est at-
testee dans Fancienne capitale du Va-
lais!9: en 1975, nous avons decouvert
dans un quartier situe au sud-ouest de
l'insula 1, trois »recipients« de bronze
qui ont ete depuis lors restaures (fig.
16). Au premier abord, on pourrait les
prendre pour des gobelets sans pied.
Ces recipients, en forme de cloche, pre-
sentent, au centre de leur partie hemis-
pherique, un petit cercle d'env. deux
cm de diametre oü l'on voit une trace
de soudure; ce n'etait pas lä Fattache
d'un pied, mais celle d'un capuchon
traverse par un petit anneau qui per-
mettait de suspendre ces objets. Ces
derniers ne sont autres que des ventouses,

comme le prouve la comparaison
avec celles, par exemple, qui ont ete re-
trouvees ä Bingen, dans la tombe d'un
medecin (fig. 17) ou qui figurent sur des
reliefs20.

Ceramique de l'atelier de la Peniche ä
Vidy: Dans une couche du Ier siecle de
notre ere, nous avons retrouve une petite

coupe en terre sigillee2l (fig. 18 b),
signee IVEN Iuvenis), potier qui a

exerce son activite ä Vidy-Lousonna
vers le milieu du Ier siecle apres J.-C.22.
Dans un ambitus fouille en 1979/80
dans l'insula 1 etait dejä apparue une
petite tasse (fig. 18 a), signee [IjVCVNF

Iucundus fecit -Iucundus a fait-)23.
Ce contemporain de Iuvenis a exerce
egalement son activite dans l'atelier de
la Peniche.
Ces deux petits recipients sont les seuls

retrouves ä Martigny qui portent la
Signatare d'un potier du »premier« ate-
lier de la Peniche. Ils sont aussi ceux
qui ont ete decouverts le plus loin de
leur lieu de production. Selon A.
Laufet, seul Iuvenis etait atteste en
dehors du site de Vidy-Lousonna: une pe¬

tite tasse signee par ce potier a ete re-
trouvee ä Jouxtens, ä quelques kilome-
tres de Lausanne. Les recentes trouvailles

de Martigny illustrent bien les liens
economiques qui unissaient le vicus de

Lousonna ä la ville de Forum Claudii
Vallensium. Cette constatation ne sau-
rait nous surprendre: Lousonna etait le
plus proche centre de production
ceramique pour les habitants de la capitale
du Valais antique, en dehors, naturelle-
ment, d'une production locale dont
nous avons de bonnes raisons de

supposer Fexistence, mais dont nous ne
possedons aucune preuve tangible25.
La forme des petites coupes, teile celle
signee par Iuvenis, est specifique de
l'atelier etudie par A. Laufer (forme
Peniche 4)26. Jusqu'ä ce jour, on ignorait
si les coupes de ce type portaient une
estampille. La recente trouvaille de

Martigny Fatteste.

c
QV rsi

fig. 18 a. b
Coupes en terre sigillee de l'atelier de la Peniche si-
gnees [IJVCVNF et IVEN. Ech. 1:1.
Schalen aus Terra sigillata mit Stempel; aus den
Töpfereien von Lausanne-Vidy »La Peniche«.
Coppe di terra sigillata delle officine dt »La Peniche«

a Vidy-Lousonna.
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Insula 2

Patinoire;parcelleNo 10629 (flg. 1, II. 19)

Des travaux d'amenagement de vestiai-
res et de couverture de la patinoire de
Martigny nous ont amenes ä fouiller
deux secteurs importants qui, heureu-
sement, seront conserves sous des dalles

en beton et integres ä la visite de la
promenade archeologique.

Thermes publics (flg. 19-23)

Sous Fangle ouest de la patinoire, nous
avons decouvert un caldarium (fig. 20-
23) des thermes publics de l'insula 2, at-
tenant ä un grand local de chauffe
partiellement fouille en 1975/7627. Ce
caldarium est borde au sud-ouest par un
couloir de service qui communiquait
avec le local de chauffe et qui permet-
tait Facces ä deux espaces annexes
situes le long de la ruelle qui separait les
insulae 1 et 2. Un de ces espaces etait le
couloir d'acces ä une grande salle
chauffee situee dans Fangle ouest de
l'insula 2. Depuis la ruelle, on accedait
ä l'autre local par une porte dont le ma-
gnifique seuil en calcaire a ete conserve.

Ce local ne possedait qu'un sol en
»terre battue« (compose pour Fessen-
tiel de limon brüle provenant des prae-
furnia). Quelques marches taillees dans
ce remblai et retenues par des
fragments de tuile disposes verticalement
permettaient Facces au couloir de Service

situe en contrebas.
Le caldarium est une salle de 14,50 sur
6 m (dimensions interieures) dont la
partie centrale etait chauffee par une
installation d'hypocauste. Sa partie
sud-ouest est occupee par un bassin
rectangulaire (fig. 20.21), construit
egalement sur hypocauste, large d'un peu
plus de 2,20 m; au nord-est se trouve
un bassin de forme semi-circulaire qui
n'etait pas chauffe par le sous-sol (fig.
23 a). Ces deux bassins sont separes de
la partie centrale par des petits murets
de brique, bordes de chaque cöte par
une petite banquette qui fäisait office
de marche. Sols, parois, murets et ban-
quettes de la salle et des bassins etaient
revetus de dalles de calcaire fixees aux
parois par des tenons en fer dont on a
retrouve quelques exemplaires in situ.

Dans le muret et les banquettes, effon-
dres, qui separaient le bassin rectangulaire

du reste de la salle, on a repere un
10 fragment de tuyau en plomb qui, au ni-

te
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fig. 19
L'insula 2 et ses alentours. En noir, lesfouilles de
1981. A u nord-ouest de ces dernieres: la Promenade

Archeologique. Ech. 1:1000.
Insula 2 und benachbarte Gebäude. Schwarz:
Grabungen 1981.
Insula 2 e edifici viclni. In nero: scavi del 1981.

fig. 20
Insula 2, caldarium. Le bassin rectangulaire avec
ses dalles et ses tubuli, du nord-ouest.
Insula 2, das rechteckige Warmwasserbecken im
Caldarium.
Insula 2, tl bacino rettangolare dt acqua calda nel
caldarium.
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Insula 2, caldarium. Le fragment de conduite en
plomb traversant le mutet et les banquettes effon-
dres, entre le bassin et le reste de la salle.
Insula 2, Caldarium. Detail des Bassins mit
Wasserröhre aus Blei.
Insula 2, caldarium. Dettaglio con tubo ad acqua
di piombo.
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Insula 2, local de chauffe attenant au caldarium..Vue, du nord-est, des restes du praefurnium qui, dans
un premier temps, chauffait le bassin rectangulaire. Le canal a ete obturepar de la maconnerie. On re-
marque bien les rainures sur le bloc lateral droit du foyer. A droite, le passage amenage, ä la suite de
l'abandon du praefurnium, entre le local de chauffe et le coulolr de servlce.
Insula 2, ein Heizraum (praefurnium) für das Caldarium. Verschiedene Bauphasen zeichnen sich ab.
Insula 2, un praefurnium per il caldarium; sono visibili varie fasi di costruzione.

fig. 23
Insula 2, caldarium. La partie nord-est (a), avec le
bassin semi-circulaire, et la partie centrale (b) de
la salle avec, ä gauche, la bouche d'un praefurnium,

du sud-ouest.
Insula 2, das Caldarium; unten links die Öffnung
zu einem Heizraum.
Insula 2, tl caldarium con il bacino a semicerchio
ed un praefurnium nella parte nord-est del locale.

\
veau des sols, permettait Fecoulement
de Feau du bassin et qui n'avait pas ete
recupere (fig. 21).
Dans un premier temps, le bassin
rectangulaire etait chauffe directement par
l'air chaud provenant d'un praefurnium
situe sur son petit cöte nord-ouest (fig.
22). L'arc en molasse traversant le mur
ainsi qu'une partie des blocs lateraux
du foyer, en molasse egalement, ont ete
conserves. Des rainures, taillees sur la
partie superieure des blocs lateraux
sont probablement ä mettre en relation

avec le support d'une chaudiere instal-
lee sur le foyer et dans laquelle on
chauffait Feau du bassin. De cette
chaudiere, rien n'a ete retrouve. No-
tons cependant, dans le mur, la presence

insolite de quelques pilettes en terre
cuite, qui pourraient bien avoir ete pla-
cees lä pour boucher le trou d'une
ancienne conduite d'eau chaude.
Dans un deuxieme temps, le canal par
lequel passait l'air chaud fut obture;
c'est alors que l'on amenagea un passage

entre le local de chauffe et le couloir

de service et que l'on construisit un
mur oblique, en partie au-dessus du
praefurnium desaffecte.
La partie centrale de la salle etait chauffee

par l'air provenant d'un autre
praefurnium situe egalement dans le grand
local de chauffe, mais qui n'a pas encore

pu etre fouille; on n'a repere, pour
Finstant, que Farc constitue de sept
blocs de molasse qui traverse le mur ä

peu pres en son milieu.
Le bassin semi-circulaire n'a conserve
aucune de ses dalles de fond: elles ont



toutes ete recuperees (fig. 23 a). Son
conduit d'ecoulement, vraisemblablement

en plomb, a aussi ete recupere; il
se situait dans l'axe du caldarium, lä oü
son mur nord-est est le moins large. A
cet emplacement, on a en effet constate
un trou dans le sol en mortier au tuileau
et une breche dans le mur. Ce conduit
devait se jeter directement dans le
grand egout voüte repere depuis 1975
dans la cour attenante.

Cave (flg. 24.25)

De l'autre cöte de cette cour, sous Fangle

nord de la patinoire, une cave
romaine a ete decouverte. Pour Finstant,
eile n'a pas encore ete degagee comple-
tement, mais cela pourra se faire dans la
mesure oü les fouilles d'urgence nous
en laisseront le loisir. Les constructions
attenant ä cette cave ne presentent rien
de bien particulier; signalons cependant

la presence d'un hypocauste ä son
sud-est.
Cette cave a des dimensions de 1'ordre
de 5,55 sur 4,65 m. Sa porte d'entree se
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fig. 24
Insula 2, cave romaine. Detail de Tencastrement depoutres reposant sur le mur sud-est de la cave etsup-
portant d'autres poutres, transversales, dont on voit une empreinte au-dessus de la cavlte.
Insula 2, Keller. Detail mit A bdruck von Holzbalken der Deckenkonstruktion.
Insula 2, cantlna. Vista dettagliato sulle travi murale nel soffitto.
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Insula 2, cave romaine. Le mur nord-est, avec ses trois ouvertures bouchees.
Insula 2, der römische Keller mit seinen drei zugemauerten Öffnungen.

12 Insula 2, la cantlna romana con le tre aperture murale.



trouvait dans son mur nord-est; eile
etait flanquee de deux soupiraux. Ces
trois ouvertures ont ete bouchees soi-
gneusement ä Fepoque romaine dejä
(fig. 25). La cave fut ensuite remblayee;
d'autres murs furent construits, en partie

sur les anciens; Fespace fut divise
par de petites parois en maconnerie
legere; pres de Fangle nord fut meme
amenage un petit foyer.
La raison, pour laquelle cette cave creu-
see dans le terrain naturel fut desaffec-
tee, nous echappe. Le grand soin avec
lequel on a opere Fobturation des ou-
vertures28 ne cadre pas avec le rembla-
yage; doit-on en inferer que l'on a, dans
un premier temps, cree une autre
entree, eventuellement d'autres soupiraux,

bouche les anciennes ouvertures
et ainsi continue ä utiliser la cave comme

teile avant le comblement? La suite
des fouilles nous Fapprendra certaine-
ment.

Par mesure de precaution, pour ne pas
compromettre le resultat de la fouille
complete, nous n'avons pas voulu at-
teindre le sol de la cave. Ainsi, quand
bien meme nous connaissons le niveau
auquel se trouvait le plafond, par les
empreintes qu'ont laissees les poutres
dans la maconnerie (fig. 24), nous ne
pouvons actuellement determiner la
hauteur libre du local original.
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fig. 26
Troncon d'egout decouvert au nord de l'insula 5. Longueur dujalon 1 m.
Stück des Abwasserkanals im Norden der Insula 5.
Una parte della fogna a nord dell'lnsula 5.

Rue de la Basilique

Egout au nord de l'insula 5 (flg. 1, III. 26)

Un sondage dans un jardinet, avant
Fagrandissement d'un bätiment prive ä
la rue de la Deleze (parcelle No 2975),
nous a permis de decouvrir un petit
troncon d'un egout romain (fig. 26), le

meme, assurement, qui recoltait les

eaux usees des thermes de l'insula 2,
decouvert et fouille des 197529. Sur env.
320 m, cet egout accuse une pente
d'env. 0,9%; ses dimensions interieures
sont de Fordre de 0,75 m de largeur et
de 1,16 m de hauteur. Ces donnees sont
tout ä fait conformes ä ce qui a dejä pu
etre constate sur une distance moin-
dre30.
Avoir retrouve cet egout ä cet emplacement,

sous le prolongement de la rue
de la Basilique qui borde au nord-ouest
les insulae 1 ä 5, est interessant, car cela

nous fourait un indice precieux pour la
datation du reamenagement de la partie

commerciale du forum, avec sa
basilique. En effet, cet egout evite ce monument,

tel qu'il a ete reconstruit (en partie

sur Fespace normalement reserve ä

la rue). II ne saurait donc lui etre
anterieur. Or, nous avons pu dater la
construction de cet egout du regne de Fem-

pereur Vespasien (69-79 apres J.-C.)3l.
Ainsi la basilique du forum, dans son
deuxieme etat, devrait-elle dater de cette

epoque au plus tard32.
Si nous retenons provisoirement cette
datation, alors se pose la question de
celle de la premiere basilique du forum
qui, eile, n'empietait pas sur la rue.
Avec ses trois absides (deux laterales et
une centrale, sur un long cöte), certains
archeologues Fauraient volontiers da-
tee du deuxieme siecle de notre ere, au
plus tot. Pour eux, en effet, le plan de
telles basiliques ä trois absides derive,
de toute evidence, de celui de la basili¬

ca Ulpia, elevee sur le forum romain
par Trajan, vers 110 apres J.-C.!
La logique veut qu'ä Martigny, le
premier forum, avec sa basilique, date de
Fepoque de la fondation, par Claude,
de la ville. Cet empereur n'a-t-il pas
donne justement le nom de FORVM
Claudii ä cette derniere? Pourrait-on
par ailleurs concevoir que l'on ait laisse,
pendant des decennies, un terrain non
construit au centre de la ville33? Le fait
que le deuxieme forum ait dejä ete
construit sous Vespasien, au plus tard,
parle en faveur de cette deduction. Ainsi

donc, nous pouvons admettre
aujourd'hui et sous toutes reserves, que le
premier forum de Martigny, avec sa
basilique ä trois absides, date tres
probablement du milieu du Ier siecle de
notre ere. On voit par lä que le resultat
d'une fouille, meme tres exigue, peut
fournir des indices precieux pour la
comprehension d'un complexe aussi

important qu'un forum. 13



Source des illustrations: Direction des fouilles
d'Octodurus, Martigny, ä l'exception des figures
2,15a et 17.

i F. Wible, Forum Claudii Vallensium, la ville
romaine de Martigny. Guides Archeologiques

de la Suisse 17 (Martigny 1981).
2 Pour l'amphitheätre, voir: F. Wible, Activite

archeologique ä Martigny, automne 1978 -
printemps 1980. Annales valaisannes 1980,
122-129.

3 Ces monnaies ont fait l'objet d'un memoire
de licence de Mlle Anne Geiser (Faculte des
Lettres de l'Universite de Lausanne) qui, mo-
yennant quelques petits remaniements, sera,
nous l'esperons, bientöt publie.

4 Cf. C. Simonett, Octodurus. Kurzer Bericht
über die Ausgrabungen 1938/39 inMartigny
(Wallis). Revue suisse d'art et d'archeologie
3,1941,77-94 et 175-176, notamment 84-94.

5 P. Collart, Inscriptions latines de St-Maurice
et du Bas-Valais. Revue suisse d'art et
d'archeologie 3,1941,18-24, No 10 E. Howald
und E. Meyer, Die römische Schweiz (1941)
No 44. Cf. F. Wible (note 1), 26-27, flg. 35
(restitution graphique de l'inscription).

6 La largeur de l'entree, compte tenu de l'en-
castrement de la poutre (ou des poutres)
devait etre d'env. 3,50 m, si on admet que les
montants, en bois certainement, etaient
epais d'une dizaine de cm.

7 A. Mutz, Römische Fenstergitter. ASSPA 48,
1960/61,107-112, pl. 14A.

8 No Inv. 2233/1; dimensions: 3,95 x 2,38 x
0,78 cm. Ce cachet a dejä ete mentionne
dans: Medecine antique. Catalogue de
l'exposition realisee au Musee historique de
l'Ancien-Eveche en 1981, ä Lausanne (ä
l'occasion du IVe Colloque international hippo-
cratique) 75, No 50.

9 Pour les cachets d'»oculistes«, voir en
general: E. Esperandieu, Signacula medico-
rum oculariorum (1905) E1-233 (E1-231
CIL XIII, 10021, 1-231); E. Esperandieu,
Nouveaux cachets d'oculistes. Revue
archeologique 1927,158-169 E 234-251; P. Wuil-
leumier, Inscriptions latines des Trois Gaules
(1963) 213-224 W 541-559 (W541 E 6, W
542 E 148, W 553 E 127 E 246); H.
Lieb, Nachträge zu den römischen
Augenärzten und den Collyria. Zeitschr. für
Papyrologie und Epigraphik 43, 1981, 207-
215 (l'auteur y recense 23 cachets et une mar¬

que sur un recipient en terre sigillee incon-
nus d'Esperandieu et de Wuilleumier. On
compte ainsi, actuellement, 270 cachets, y
compris la nouvelle trouvaille de Martigny (E
1-219, 232, 234-245, 247-251, W 543-548,
551,555,559 et 23 nouveaux recenses par H.
Lieb), 5 marques, de deux »oculistes«, sur
des recipients en terre cuite (E 230-231,233,
AE 1930,117 et une nouvelle trouvaille de La
Graufesenque: A. Vernhet, Un four de La
Graufesenque, Aveyron. Gallia 39,1981,34-
35) ainsi qu'un certain nombre de marques
sur des preparations ophtalmiques (E 220-
229 et AE 1941, 86 - C. Cass(ii) Dor[y]p[hori
dlamyf/sus ad diafthesis tollendasj; cette
derniere ne figure pas dans les indices de H.
Lieb).

io Sur l'etat de la question, voir H. Lieb (note 9),
213-215.

11 Decentetum: Variante orthographique, non at-
testee par ailleurs, pour dlcentetum.

12 Lenementum: Variante orthographique habi¬
tuelle pour llnimentum.

13 Cf. CIL XIII, 1125, 2162, 2727, 5356, etc.
Nous prenons comme reference ce volume
du Corpus Inscriptionum Latinarum, consa-
cre aux Trois Gaules et aux Germanies, oü
les cachets furent retrouves en plus grand
nombre.

14 Ce cas n'est pas completement isole. Cf. CIL
XIII, 1905: Iul(ius) Superinius Victor; 6387:
lul(ius) Veranius Super; 6425: lul(ius) A cfcoj-
nius Augustinus, et d'autres, dont le premier
nom n'est pas Iulius.

15 On distingue tres bien la partie superieure de
deux hastes verticales. L'espace entre ces
deux hastes ne serait pas aussi considerable
s'il s'agissait de deux I; on ne peut donc resti-
tuer qu'un L, ä moins qu'on admette un point
separatif entre les deux lettres. La deuxieme
haste est trop pres du bord du cachet pour
pouvoir etre autre chose qu'un I. II est possible

qu'il y ait eu un point separatifavant le L.
16 Le mot lippitudo est rarement abrege en LI

(voir cependant E 155a et W 555b), ou en L
(E 147a, 239, par exemple).

17 E39b diasm(yrnes) c(ontra) cic(atrices); W
546c: mixtum c(ontra) omn(ia); AE 1956,
146 d: diam(i)sus con(t)ifa) asprit(udines).

18 Par exemple: E 211c: Dlcentetumpost tmpe-
tum; E 83 d: Lenem(entum) ad imp(etum) l(ip-
pitudinis) ex ovo, etc.

19 Nous laissons de cöte les instruments dits
chirurgicaux tels les cyathiscomeles, les spa-
thomeles, les ligulae et des pincettes, que l'on
retrouve frequemment dans les fouilles et
qui, s'ils fönt partie de la trousse du Chirurgien,

n'en ont pas moins ete destines ä d'autres

usages (ä la preparation de fards, notamment).

20 Cf. E. Berger, Das Basler Arztrelief (1970) 63
et seq., fig. 60.

21 Inv. 81/466.
22 Pour l'atelier de la Peniche, voir: A. Laufer,

La Peniche. Un atelier de ceramique ä

Lousonna (1er s. apr. J.-C). Lousonna 4, Cahiers
d'archeologie romande 20 (Lausanne 1980).

23 Inv. 1520/1. Cette tasse (de forme Dr 27) a de¬

jä ete signalee par D. Paunier et G. Kaenel,
Moules pour la fabrication de ceramique
sigillee ä Lousonna (Lausanne-Vidy VD). AS 4,
1981, 126 (note 28). On peut signaler que,
contrairement ä l'habitude (cf. A. Laufer, note

22, 35), cette estampille IVCVNF est cer-
clCG

24 Note 22, 61.
25 Un potier du nom de Florus a vraisemblablement

exerce son activite ä Martigny, au Ier
siecle de notre ere. Cf. Y. Tissot,Les estampilles

sur les imitations precoces de sigillee de
Forum Claudii Vallensium. Annales
valaisannes 1979, 75-98.

26 A. Laufer (note 22) 30.
27 Pour les structures decouvertes en 1975-76,

en limite des secteurs fouilles en 1981, voir: F.

Wible, Recherches archeologiques aux Mo-
rasses en 1975 et 1976. Annales valaisannes
1977,199-214.

28 Le bouchage des soupiraux a ete effectue lar-
gement en retrait du parement du mur alors
que la porte semble avoir ete obstruee de
fexterieur, contre un coffrage.

29 F. Wible (note 27).
30 Cf. P. Tissieres, Reflexions sur quelques pro¬

blemes de l'eau ä Forum Claudii Vallensium.
Annales valaisannes 1978, 175-190, notamment

184.
31 F. Wible (note 27) 205.
32 On peut signaler que la rue Principale etait

depourvue d'egout.
33 Les fouilles de la fin du siecle passe n'ont mis

au jour que des murs appartenant ä deux
grandes periodes. Une construction anterieu-
re ne serait pas passee inapercue.

Neue Ausgrabungen und
Entdeckungen in Martigny
(Forum Claudii Vallensium)

Seit 1973 finden in Martigny VS alljährlich
grössere Grabungen statt, die bereits viel
zur Kenntnis der antiken Siedlung
beigetragen haben.
1981 müsste in den Insulae 6 und 2 gegraben

werden. Im letzten Bauzustand (3.
Jahrhundert n.Chr.) stand in einem Teil
der Insula 6 eine grosse Werkhalle mit Hof;
eine der Mauern fand man umgestürzt
liegend. Der Raum war über 4,20 m hoch.
Zwei kleine Räume in der Nähe waren
zunächst je mit einem echten Cheminee mit
fast ebenerdiger Feuerstelle beheizbar;
später wurde eine Art Hypokaustheizung
eingebaut.
Als Kleinfund aus dieser Grabung ist
besonders erwähnenswert ein kleiner sog.

14 Augensalbenstempel; bereits vor einigen

Jahren sind in Martigny als weitere Zeugnisse

der antiken Medizin drei Schröpfköpfe

gefunden worden. Zwei kleine Sigil-
latagefasse stammen aus den Töpfereien
von Lausanne-Vidy »La Peniche«.
In Insula 2 wurden Teile eines grossen
öffentlichen Bades ausgegraben. Die Bassins
und Mauern werden in die »Promenade
Archeologique« integriert werden.
Im Norden der Insula 5 schliesslich kam ein
Stück einer grossen unterirdischen Abwas-
serleitung zum Vorschein.

Nuovi scavi e scoperte a Martigny
(Forum Claudii Vallensium)

A Martigny VS hanno avuto luogo tutti gli
anni dal 1973 in poi dei scavi archeologici,

estesi che hanno giä contribuito molto alla
conoscenza dell'antio insediamento.
Parti delle insule 2 e 6 sono State scavate nel
1981. Nel 3° secolo d. C. nell'insula 6 si tro-
vava un grande magazzino con un cortile;
uno dei muri e stato trovato rovesciato. L'al-
tezza del locale era oltre 4,2 m. Due piccole
camere vicine erano riscaldabili con un ca-
minetto con il focolare quasi a pianoterra.
Piü tardi vi fü installato un riscaldamento
genere ipocausto.
Fra gli oggetti notevoli di questi scavi si tro-
va un timbro da unguento per occhi. Alcuni
anni fä sono State trovate tre ventose, altro
testimone della medicina antica. - Due pic-
coli recipienti di terra sigillata provengono
dalle officine di Lausanne-Vidy »La Peniche«.

Parti di un grande bagno publico sono State
scavate nell'insula 2.
Ed infine, al nord dell Insula 5 e stata messa
a giorno una parte di una grande fogna.

S.S.
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